
Am'tomri'km, prenez l'écomtt à.... 
1» h 10 : Paata ParUlen : Le yu lnte t te 

de» Cbaneonnlera 
11 n 00 Paris P T.T. : » Panny et H I 

En» », pièce. 
id -Pari» Nicole passe«on Dac 

I l u. l i : Radio Parla : € Les Rescapée » 
30 b. 00 : Lille : dep l'Opéra-Comigue . 

f Carmen», de Blzet 
10 n 10 Radio Parla : • La nouveau 

Seigneur du Village » . » Ber 
the aux grand» pied» » 

SI h. 08 : Poste Parlalen : Heure Amateur» 

Demain luttai, pTtfitZ l'écoute à... 
1S b. 46 : Parts P.T.T. : « aiol. J'écoute ». 

pièce de Qabrlel Ttmmory 
90 n. 00 : Radio Luxembourg : Crochet 

radlophontque. 
90 h. 40 : Rad Luxembourg : théâtre ra-

dlophonlque dep. Bruxelles. 
90 h. 45 : Bruxelles Français : Le voyage 

à Biarritz, pièce en 1 acte. 
91 h. OS : Poste Parisien : L'Heure de 

Ray Ventura. 
29 h. 08 : Poate Parisien : t Sn correc­

tionnelle ». de Diamant-Berger. 

RADIO P.TT. NORD à LILLE (947 m. 3) . 
— Démanche 1S décembre. — 6 h. 30 : 
Bullet in meléorolog.quj. — 8 h. 40 : dis­
ques de chansons. — T h . : Emisa, de 
Télégraphie Morse. — 8 h. : Concert par 
roren . de la Statlc : Promenade en 
Forêt : dans , le Joueur de flûte, tant, sur 
l'opérette ; 8cherzo var. ; Napolltana. 
tarentelle ; Chanao-i de Printemps — 
t b. 35 : Emise, touristique. — 8 h 45 : 
Emisa, espérantiste. — S h. 10 : disque. 
— 8 h 15 : E m i s économique et so­
ciale. — 8 h 30 : extr. du film • La Route 
enchantée ». — 0 h. 45 : Radio éducative. 

10 h. 16 : Conceri pur l'Harmonie 
Mutuelle de Croix, dlr M. Achille Car-
pentler : Phèdre, ouv. ; Cinquième Sym­
phonie en ut mineur (Andante con 
moto) ; Ballet d Isollne. clarinette solo 
M. Paul Delmet ; Adagio de la Sonate pa­
thétique ; Le Jongleur de Notre-Dame, 
•élection (trombone solo, M. Benoit Du-
Jardyn). — 11 h. 90 : 1/4 d'heure dea 
Auditeurs. — 11 h. 35 : disques de chan­
sons. — 12 h. : Conc.- ' par l'Orchestre 
de la Station avec le concoure de Mlle 
Ariane Herbin : Joli Printemps, valse ; 
Airs de Mlstinguett ; En Camargue, sui te 
d'orchestre ; par Mlle Ariane Herbin : a) 
« • r j t t n » blanche (Avec mon n i a n t ) . 
b) extr. de la Reine Joyeuse (On ! la 
troublante vo lupU) . c) Si tu savais, 
valse, d) La dernier J valse ; Enjôlement ; 
Boléro ; La Roussotte, tant, sur l'opéra 
comique ; The Jester : Ta Bouche, tant. 
•ur l'opérette. — 13 h. : Bulletin météo­
rologique. — 13 h. 90 : enreg. de Char­
lotte Dauvla. — 13 h 30 : Variétés -
14 h. 5 : 1/2 heure agric ' . — 14 h 35^ : 
Mua. de bal champêtre — 17 h. : dlit . 
dea Concerta Pasdeioup ; Au cours de ce 
concert, résultats des grands matches 
sportifs. — 19 h : Des carrlèrea s'ouvrent 
à vous . . 18 h. 10 : disque. — 19 h 15 : 
«La Journée Sportive régionale», par le 
Parleur des Flandres. — 19 h 30 : Bull 
météorologique. — 90 h. disques. — 
90 h. 10 : retransm. depuis l'Opéra-Coml-
que de s Carmen ». drame lyrique de G. 
Blzet — A 23 h 47 : Bull, anétèorloglque. 

POSTE PARISIEN (312 m. 8 ) . — 
g H • Les scènes slsaclennes de Masse-
net.' — 8 h 16 : «uatre mélodies de 
Massenet — 8 h. 3C : disques — 8 h 47 : 
Ephemèride — 8 h 50 : disques — 
8 h 7 • Orch. Jo Bouillon — 9 h 15 : 
mus variée — 11 h. 36 : Intermède — 
11 h 53 : sketch. — 12 h 5 : Les vir­
tuoses amateurs. — 13 h : La Course 
au Trésor, avec Dac — 13 h 10 : Le 
Quintette des Chansonniers — 13 h 40 : 
Les cinq minutes de Père Noèl. — 14 h : 
Football — 16 h 35 : Emlss. de. l'A A P.P. 

17 h. : mus. variée — 19 h : dlsq. — 
19 h 45 : Variété» — 20 h. 5 : Potins 
de Paris — 20 h 10 : Les Actualités de 
Ciné futur — 20 h. 15 : Orch Jacques 
Helian — 21 h 5 : L'Heure des Amateurs 

29 h : disques — 23 h. 30 : musique 
variée. 

RADIO PARIS i : 648 m 2) — 6 h. 30 : 
disques. — 7 h. 35 : Culture physique. 

8 h. 16 : Chron. du Ministère de l'Air. 
8 h 40 : dlaquea. — 9 h 10 : Compta­

bilité — 9 h 40 : disques — 10 h 30 : 
Cours d'anglais. — 11 h. : La Muette de 
Portlcl : Les danses de chez nous ; Agnès 
dame galante — 11 h 40 : dlaquea. — 
11 h 55 : Caua. catholique. — 12 h. 10 : 
Orgue — 19 h 95 : disques. — 19 h. 45 : 
La Princesse Jaune : Pastorale — 13 h : 
mélodies. — 13 h. 15 : Orch Laurent. — 
14 h 30 : L'heure vocale de Mme de Ste-
Crolx — 15 h. : Chansons par Mlle Le­
duc — 16 h. 15 : « Nicole passe son 
bac » de Berger. — 15 h. 30 : Les duet­
tistes' del Real — 15 h. 45 : 1/2 heure 
policière : Les doigts crochus : Le garde-
chasse — 16 h. 10 : La poésie et le roman 
policier, causerie. — 16 h 20 : Zéphlrin 
n'est pas bien malin et Les Jacasserles 
de Polichinelle — 17 h. : Chansons. — 
17 h 26 : L'accordéoniste Ralter et ses 
musiciens. — 17 h. 45 : disques. — 
18 h. : La puissance britannique et la 
route des Indes, causerie. — 18 h. 15 : Les 
rescapés, de Montvoisin. — 19 h. : Mar­
che tzigane J Messidor, suite ; Vslse des 
Fleurs : Paillasse, tant. : luln barcarolle : 
La Damnation de Faust. — 90 h. : Le 
martyre de lobèse — 20 h 15 : mélo­
dies — 90 h. 80 : Le nouveau Seigneur 
d u Village, de Boleldleu. — 21 h. 30 : 
disques. — 23 h. : Mus. Jo Bouillon 

PARIS P.T.T. (431 m. 7 ) . — 6 h. 30 : 
disques. — 7 h. 90 : concert — 8 h. : 
gymnastique. — 8 h. 18 : disques. — 
g h 98 • Gazette du tourisme — 8 h 30 : 
dlsq. — 9 h. 10 : concert. — 9 h. 40 : Les 
Nains de la Forêt, fant. radloph. — 
10 h. 15 : 1/9 heure agricole. — 11 h : 
Chansons p. M. Lynel. — 11 h. 20 : Quart 
d'heure des Auditeurs. — 11 h. 36 : conc. 

11 h. 40 : Cavallerls Rustlcana. sèl. : 
Dansea espagnoles. — 12 h. 6 : mélodies. 

12 h 90 : concert. — 13 h 6 : Jo 
Bouillon. — 13 h. 40 : Le problème de 
la dératisation des campagnes, causerie. 

13 h 85 : Les duett istes Charpln; et 
Brancota — 14 h. 10 : pièces pour accor­
déon. — 14 h. 90 : concert. — 15 h. : 
< Fanny et ses gens ». pièce. — 17 h. : 
Csuserte. — 17 h. 30 : La Fête Impériale, 
fant. — 18 h. 15 : Csuserte. - U t . : 
disques. — 18 h. 30 : piano. — 19 h. 45 : 
Le» frère» Jacasse. — 20 h. 15 : Csuserte 

90 h. 30 : Voyage d'un Français aux 
Etats-Unis — 91 h. : Avec la troupe de 
l'Odéon : « L'admirable Crlchton », pièce 
de Barrle — 99 h 45 : ''tsques 

RADIO NORMANDIE (274 m ) . — 
6 h. 30 : disques. — 7 h. : Réveil de la 
Radio. — 7 h. 45 : Service religieux — 
t h. : mus . légère — 8 h. 15 : mélodies 
— 6 h. 40 : Lsstrologue — 8 h 45 : 
Châteaux d'Ivoire, aventure musicale. — 
g h. : repréa. avec Helen Clare. Derek 
Oldham, etc. — 9 h. 15 : mèlodlea. — 
9 h 30 : Les aventures des Gosses Blsto. 
— 10 h. : Hsrry Jacobaon au piano. — 
10 h. 48 : progr. hilarant. — 11 h 15 : Pa­
rade de la Radio. — I l h. 45 : 1/2 heure 
des artistes du Théâtre-Français de 
Rouen. — 12 h. 30 : disques. — 13 h. : 
disques demandés. — 13 h 30 : Théâtre 
radloph. — 14 h. 30 : Jeux de société. — 

16 h. : mélodie» — 16 h. 30 : Orgue. 
—- 16 h. : Le Cinéma d'HorUck». — 17 h. : 
Pierre le planteur vous présente ses mu­
siciens. — 17 h. 30 : progr. harmonieux 
— 18 h : Orgue — 18 h. 15 : Théâtre 
radloph. — 19 h : L'orch. de l'As de 
Cœur — 19 n 15 : Divertissement léger 
— 19 h. 30 : disques. — 90 h. : Concert 
des auditeurs — 21 b 50 : Humour — 
21 h 50 : Caus de M de Chappedelalne 
— 23 h. : Vaudeville. — 28 h. 48 : Conc. 
roumain. — 94 h. : mélodies et danse. 

RADIO STRASBOURG (349 m. 7 ) . — 
6 b. 30 : disques. — 6 h. 40 : gymnasti­
que — 7 h 30 : disques. — 8 b. 25 : Tou­
risme. - I H 30 : disque». — 9 h. 40 : 
Orgue. — 10 h. 15 : Emlss agricole — 
10 h 45 : Caus. religieuse. — 12 b. : 
Chants populaires — 19 h. 46 : disques. 
— 13 b 40 : Emlss économique. — 
14 h. 10 : disques. — 16 h. : Heure va-
rlt :. — 16 h : conc. — 18 h. 15 : Emlss. 
économique. — 18 h. 30 : mus. roman­
tique - I l h : disques — 19 h 45 : 
Réverte : Valse bleue . Humoresque : 
Amoureuse — 20 h. 15 : Au bon vieux 
temps, concert. — 20 h. 50 : disques. — 
31 h. : sélect sur « La Mascotte » — 
33 h. 30 : disques. 

RADIO TOULOUSI {3MB m. S) . 
13 h : Orch — 13 n 40 : conc. varié. 
— 17 h. 50 : danse. — 18 O. : concert 
varié — 18 h 30 : Caua. de M. Aubaud. 
— 18 h. 40 : airs d'opérettes. — 19 h. 
orch. musette. — 19 h 30 : Intermède 
— 19 h. 35 : Causerie. — 90 h : Les 
gattés de l'estomac. — 20 h. 5 : Concert. 
— 20 h 30 : M et Mme Frleepoulet. mé­
nage moderne — 30 h 36 : concert varié 
— 21 h. 15 : Fant. radloph . : Au paya 
de la farandole. — 22 h. 16 : Auditeurs. 
— 22 h 45 : extr. de filma. 83 n 
Orch. Philharmonique — 23 h. 15 : Ca­
veau de Minuit — 23 h. 30 : concert. 

RADIO LUXEMBOURG (1293 m ) — 
6 h. 30 : disques — 7 h. 30 : Bonjour 
le monde — 8 h. : Emlss. Luxembour­
geoise — 8 h. 15 : concert varié. 
I h. 45 : Orch. Fred Hartley. — 9 h. 45 : 
Elena Danelell et son orch. — 10 h. *6 : 
concert varié. — 11 h 30 : Caus reli­
gieuse — 13 h. 15 : concert varié. — 
13 h. ': Théâtre. — 13 h. 30 : mélodies 
et chansons. — 14 h. : concert varié. — 
15 h. 15 : Valses. — 16 h. : Orch. Debray 
et ses solistes. — 18 h. : Ralph Reader et 
son orch. — 18 h. 30 : Jack Hylton. — 
19 h. : sketch policier. — 19 h 30 : conc. 
varié. — 20 h 53 : Sports. — 21 h. 
Orch. Alfred Van Dam. — 23 h. : danse. 

BRUXELLES FRANÇAIS (483 m. 9 ) . — 
8 h 25 : disques. — 9 h. : concert. 
— 10 h. : L'heure de chez nous — 
11 h. : Succès de films. — 11 b. 16 : La 
Fanfare Royale de Boussu-Bols.— 11 h. 30: 
Chant — 12 h : Vedettes de Cabaret 
et de Music-hall. — 12 h. 15 : concert. 
— 13 h 40 : Emlss. agricole. — 14 h. : 
disques. — 15 h. : dep le Conservatoire 
de Charlerol : concert symphonlque — 
17 h. 10 : concert — 18 h. : Radio Jeu­
nesse. — 19 h. : Caus. religieuse. — 
19 h. 15 : disques. — 90 h. : Music-hall. 

20 h. 30 : concert symphonlque. — 
22 b. 10 : danse. — 23 h. : concert. 

UN CONCERT DE RADIO P. T. T. 
NORD, AU GRAND THEATRE 

Le Conseil de Gérance de R a d i o 
P T T Nord organise, le 20 décembre, à 
20 h., au Grand T h é â t r e de Lille, u n e 
émiss ion publique consacrée a u régio­
nal i sme Septentrional . 

Ainsi seront interprétées des œ u v r e s 
de composi teurs e t d'auteurs septentr io­
naux : Lalo. Franc i s Bousquet . Albert 
S a m a i n . Auguste Angellier. Marcel l ine 
Desbordes-Valmore. Desrousseaux, Na-
daud, etc.... par des art is tes originaires 
de notre région et appartenant à l'Opé­
ra. l 'Opéra-Comique, la Comédie-Fran­
çaise e t à l'Odéon. 

En particulier sera interprétée pour la 
première fois à Lille « Po lyphème ». 
l'oeuvre dramat ique admirable de notre 
grand poète li l lois Albert S a m a i n M 
Alexandre sociétaire de la Comédie-
Française , t iendra le rôle principal de 
Polyphème. 

A l'entr'acte de cet te représentat ion 
de nombreux a m i s de M. Plouvtet, chef 
de s ta t ion de Rad io P. T. T. Nord, parti­
ciperont à une courte manifes tat ion dé 
sympath ie à l 'occasion de sa mise e n 
retraite. 

UN COMMUNIQUE 
DE L'ASSOCIATION 
DE RADIOPHONIE 

DU NORD DE LA FRANCE 
L'Association de Radiophonie du Nord 

de la France nous communique svee 
prière d'insérer : 

« Dans un rapport rendu public il y a 
près de six mois, le sénateur Laffont 
jugeait avec sévérité l'action de M. Jar­
dinier dans le domaine de la radio, à 
son passage au Ministère des P. T. T. 

» L'opinion publique s'était vivement 
émue à cette époque. Cette émotion est 
aussi vive aujourd'hui, depuis l'échange 
de lettre ouverte entre MM. Laffont »t 
Jardillier. 

» L'Association de Radiophonie du 
Nord considère comme un devoir de se 
faire l'interprète de la majorité des audi­
teurs en revenant aujourd'hui sur cette 
question : 

» Une manœuvre a pu, en Juin, retar­
der un débat par la clôture inopinée de 
la session parlementaire. 

» Mais l'opinion publique ne compren­
drait certainement pas qu'après la ren-

POUVOIR GUÉRIR ' 

*>V-w:,7 

Arthritiques 
Rhumatisants 

Goutteux 
Obèses 

imf lorent ainsi uns guérison 
qu'ils n'espèrent plus, 

La vie intensive, les soucis, le surmenage, l'alimentation excès* 
sive ou défectueuse, dépriment l'organisme et vicient la 
nutrition : il en résulte une accumulation anormale de déchets 
et d e toxines qui empoisonnent le sang et troublent toutes les 
fonctions organiques. 

Pour se maintenir dans un état de santé- parfaite, l'homme 
moderne doit veiller scrupuleusement à la désintoxication 
régulit-'e de son sang. Pour répondre en tous points à ce 
besoin, un produit a été créé depuis de nombreuses années : 
c'est l'Uroek -«al. L'Urodonal dissout et élimine > toxines, 
déchets, cristaux uriques, oxyde les graisses, facilita) les 
échanges moléculaires, antiseptise les voies biliaires et urinaires, 
fluidifie le sang, régularise la tension artérielle. 
Plus de 5 0 millions de doses d'Urodonol sont préparées 
chaque année dans nos Laboratoires et envoyées dans le 
monde entier afin de soulager de leurs maux d'innombrables 
arthritiques. 

URODONAL 
ÉLOIGNE LA MALADIE 

N e coûte que 12 frs 5 0 . 
Modèles plus avanta-

feux à t 
4 frs et 4 4 frs. 

Toutes pharmacies e«> 
Ets Châtelain, 

2, rue de Valenciennes, 
Paris. 

C EST* UN PRODUIT CHATELAIN, l A l * J * R f l U i f DJk> iONFIONCE 

IMPORTANTS CHANGEMENTS 
DANS LA PRESSE ALLEMANDE 

Berlin, 17. — Des changements impor­
tants sont envisagés prochainement dans 
la presse allemande. On annonce de 
source généralement bien informée que 
en ce qui concerne Berlin, le c Berllner 
Tageblatt » et le « Berllner Volkzeitung » 
cesseront de paraître à partir du 1er 
janvier 1939. Ces deux journaux seraient 
dit-on, remplacés par un nouvel organe 
du soir qui serait édité par le « Deutscner 
Verlag », anciennement « Ullstein t et 
dont le nom n'est pas décidé. Pour le sur. 
plus, toutes les grandes maisons d'édition 
de Berlin seraient placées sous un con­
trôle plus immédiat encore de la grande 
entreprise d'édition nationale-socialiste 
Franz Eher qui publie te c Voelklscher 
Beobachter » et de très nombreuses pu­
blications allemandes. 

Peu à peu. la Maison Franz Eher s'as­
sure le monopole sur presque tous les 
journaux allemands. 

Kn ce qui concerne l'Autriche, on 
apprend que le < Wiener Tageblatt », la 
« Neue Freie Presse » et le « Wiener 
journal » seraient prochainement fusion 
nés en un seul organe. 

LES CHEMINS DE FER ITALIENS 
AUGMENTENT LEURS TARIFS 
Rome, n . — Les tarifs des chemins de 

fer italiens subiront pour les voyageurs 
une augmentation de 20 % à partir du 
1er janvier. Cette décision est expliquée 
par le fait que depuis 1936 les tarifs ita­
liens n'ont subi aucune modification, 
alors qu'ils ont été augmentés dans la 
plupart des autres pays. On fait valoir 
d'autre part qu'alors qu'avant la guerre 
13 % des voyageurs seulement bénéfi­
ciaient des tarifs réduit», aujourd'hui. 
grâce aux Innombrables facilités offertes 
par l'Administration, c'est à 89 % que 
s'élève la proportion des voyageurs béné­
ficiant des tarifs réduite. 

tree des Chambres, la discussion de ce 
rapport soit a nouveau éludé pour une 
question de procédure. 

> L'A. R. N. espère, au contraire, que 
le débat public qui doit logiquement 
sanctionner les conclusions de ce rap­
port, aura lieu lors d'une prochaine 
séance du Sénat 

» Elle souhaiterait que de ce néces­
saire débat sortent, non seulement la 
lumière et des sanctions, s'il y a lieu, 
mais surtout une réorganisation pro­
fonde de la radio, faisant enfin droit aux 
justes revendications des auditeurs. 

> Auditeurs, pour appuyer notre ac­
tion, adhérez a l'Association de Radio­
phonie du Nord. 24, rue de la Clef, a 
Lille (Compte Chèques Postaux 292.00). 
Montant de la cotisation : 7 francs. » 

LA COMMISSION D'ÉTUDES 
DU HAUT COMITÉ 
MÉDITERRANÉEN 

A TERMINÉ SES TRAVAUX 
Paris, 17. — La Commission d'études 

du Haut-Comité Méditerranéen a tenu 
ce matin sa dernière séance à l'Hôtel 
Matignon, sous la présidence de M. Sar-
raut. ministre de l'Intérieur, qui s'est 
félicité du travail fécond de. la Commis­
sion qui autorise les plus grands espoirs. 
Il s'est félicité également du séjour des 
délégués algériens qui ont pu ainsi pren 
dre un entier contact avec la vie fran­
çaise. 

M. Tamzall a témoigné la gratitude 
des délégués musulmans pour la si com-
préhensive et si cordiale collaboration 
qui s'est établie à Paris. 

Après la séance, M Chautemps a réu­
ni les membres de la Commission en un 
déjeuner donné à l'Hôtel Matignon Les 
délégués ont été ensuite reçus par M 
Lebrun à l'Elysée. 

LA REINE ELIZABETH 
FAIT UNE IMPORTANTE 

DONATION POUR L'ŒUVRE 
DE RAPPROCHEMENT 

FRANCO-ANGLAIS 
Paris. 17. — L'Office britannique de 

tourisme communique : 
« Pour témoigner de l'intérêt que 8a 

Majesté porte personnellement à l'oeuvre 
de rapprochement franco-anglais, la rei­
ne Elisabeth vient de faire une dona­
tion importante aux c United Associa­
tions of Oreat Brttain and France » que 
préside lord Derby. 

» L'Association anglaise recevra en 
1939 une quarantaine d'officiers de réser­
ve français choisis par l'Association 
France-Grande-Bretagne et qui seront 
conduits par le général Weygand. A 
l'occasion de Pâques, une importante 
délégation anglaise sera reçue officiel­
lement à Bordeaux et à Biarritz. » 

LA CONFÉRENCE DES JEUNES 
DE L U N. C. 

La réunion qui était prévue pour le 
lundi 19 décembre, dans la salle du 
Central - Ciné - Théâtre, rue du Vieil-
Abreuvoir, à ftoubaix, est reportée à la 
deuxième quinzaine de janvier. 

En accord avec la Fraternelle des 
Anciens Combattants de Roubaix. le 
Centre départemental des Jeunes de 
VU. N. C. organisera alors cette grande 
soirée oratoire, au cours de laquelle plu­
sieurs orateurs parleront du « relèvement 
de la France par la famille ». 

AGRICULTURE 
COlMlMEaQCE — 

I l i U U S T l i l E 
UNE ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 

DES SYNDICATS HORTICOLES 
A LILLE 

L'assemblée générale de la Fédération 
région des syndicats horticoles du Nord 
le lundi 19 décembre, à 19 h., au Palais 
Rameau, à Lille. Les membres des syn­
dicats adhérents sont pnés d'assister a 
cette réunion annuelle. 

LE PRIX D'ACHAT DES TABACS 
DE LA RÉCOLTE INDIGÈNE 

La commission chargée de fixer le prix 
d'achat des tabacs de la récolte indigène 
se réunira Jeudi 22 décembre, à 10 h., à 
Paris, au ministère des Finances (direc­
tion générale des manufactures de l'Etat 
bureau 74), sous la présidence de M. 
Oarnier. 

- -— •*»•» 
M A R C H É S D E P A R I S 

PARIS. 17. — Viande» : Boeufs ; quar­
tier derrière 8.00 ; devant 5.00 : aloyau 
12.25 : cuisses 8.00 ; train entier 9.00 ; 
Veaux : Ire quai. 15.50 ; 2e quai. 12.95 ; 
Se quai. 10.95 ; pan cuisseau 15.75 ; 
Moutons : Ire quai. 14.50 : 2e quai. 12.45; 
Se quai. 9.95 ; gigota 18.50 ; carrés parés 
23.80 ; épaule 12.50 : Porcs (entier ou 
demi) : Ire quai. 1500 : fileta 15.50 : 
Jambons 18.26 : lards 10.75. — «.leurres : 
Kilo des Laiteries coopératives industriel­
les Normandie 25.15 ; Charente, Poitou. 
Touralne 27.10 : malaxés Normandie 24 80; 
malaxés Bretagne 23.25. — tKuf» : Picar­
die et Normandie 875 : Bretagne 830 ; 
Poitou, Touralne. Centre 835 : outre mer 
800. — rTomagr» ! Brie moyen 230 ; ca­
membert Normandie 335 ; divers 265 : 
Llsleux 825 : Pont Lévèque 402.50 : Port 
Salut 13.oo : Gruyère et Comte 1350. — 
Volatiles : canard* Bouetinats 26.OO ; Nan­
tais 20.00 : terme» 15.00 ; lapin» mort» 
12.80 ; oies en peau 11.00 ; poulets morts 
Nantais 18.00 ; de Bresse 23.50 : poules 
de Bretagne 15.50. — Poisons : barbues 
12.50 : bars 23.50 : harengs français pleins 
1.25 ; Homard» vivants 32.50 ; langouen.es 
vivantes 37.0 0; maquereaux français pe­
t i t s 8.50 ; merlans brillants 4.00 : ordi­
naires 2.50 ; morues salées 4.00 ; raies 
4.00 ; sardines sslées Bretagne 3.80 : fraî­
che» 43.50 : soles 24.50 : huîtres Maren-
nes 137.80 ; Portugaises 3200 ; moules 
Islgny 158. 

M A R C H É S D E L A R É G I O N 
A Uulnea. 16. — Beurre 13 a 14 Et, : 

œ u f s 28 fr poireaux 0.50 : o ignons 
1 fr ; carottes 1 fr. : lapins 20 à 35 fr. ; 
poule 35 fr. ; poulets 35 à 40 fr. 

A Lumbres. lfl. — Beurre 12.75 a 13 fr. 
la livre ; œufs. 26 à 28 fr. le quarteron ; 
poulets 32 à 60 fr. la couple ; poules 30 
à 48 fr. la couple ; canards 16 a. 20 fr. 
pièce ; oies 35 à 40 fr. pièce ; pigeons 
8.50 à 10 fr. la couple ; lapins domest i ­
ques 7. 10. 15 et 25 fr. pièce selon gros­
seur ; lapina de garenne 9 à 12 fr. pièce ; 
pommes de terre 0.75 le kilo ; carottes 
1 fr. le kilo ; choux-fleurs 2.50 a 3 50 
ls pièce. 

A Valenrlenne», 17. — Beurre 27 a 28 fr. 
le kilo ; oeufs. 1 a 1.10 pièce ; pommes 
de terre 0.80 à 0.80 le k. jambon» 40 à 
45 fr le k. : tripes 7 S 7.60 le k. ; lard 
14 à 26 fr. le k. ; pigeons 15 a 16 fr. le k.; 
poulets v ivants 24 a 25 fr. p.. morts 24 a 
26 fr le k ; poules vivantes 20 à 24 fr. 
pièce mortes 19 à 20 fr. le k. ; lapins 
vivants 18 k 22 fr. p., morts 16 fr. le k 
canards vivants 18 à 20 fr. pièce, morts 
18 à 20 fr. le k. ; viande chevaline, contre-
filet 25 à 26 fr. le k.. bifteack, 24 à 26 fr. 
le k.. cote, pot au feu et jarret 6 8 7 fr. 
le kilo. 

A Aire-sur-la-Lys, 18. — Poules, de 40 
à 80 fr. la couple ; poulets, de 36 k 60 fr. 
la couple ; canards, de 35 à 40 fr. la 
couple ; pigeons, de 12 k 15 fr. la couple ; 
oies, de 70 à 80 fr. la couple ; dindes, 
de 100 a 180 frè la couple ; lapins), de 16 
à 28 fr. pièce ; oeufs, de 23 a 25 fr. le 
quart ; beurre, de 26 a 28.50 le kll. 
pommes de terre. 40 à 42 fr. les 100 kll. : 
pet i ts porevs. de 176 à 225 fr. la pièce ; 
porcs (coureurs), de 300 à 400 fr. 

A Chauny, 18. — Beurre. 26 fr. le kll. ; 
oeufs, 1 fr. pièce: poulet tué, 22 fr. le kll.: 
poule. 20 fr. : lapin, 13.50 : pommes de 
terre, 0.60 le kll. : harocots, 6 fr. ; eboux 
fleurs, S fr. pièce. 

A Camvbral. 17. — Beurer. 26 k 81 fr. 
le kll. ; oeufs, 0.95 la pièce ; poules vl 
vantes, 21 à 35 fr. ; lapins vivants, 13 8 
25 fr. : canards vivants. 26 k 45 fr. 
poules tuée*. 25 à 57 fr. : lapins tués. 16 
a 30 fr. ; canards tuéa. 28 a 65 fr. ; pi­
geons tués. 4.50 à 6.50 pièce. 

Achat direct k la culture. — Blé. 76 kll 
100 kll.. 208.50 ( à déduire tas variant de 
22 à 49 fr.) : avoine. 90 fr. les 100 kll. ; 
escourgeon. 105 fr. ; seigle, 126 fr. : orge. 
107 fr. ; paille de blé, Ire quai, e n balles, 
les 1.000 kll.. 150 fr. : paille d'avoine : 
ire quai, en balles, 130 fr. ; paille d'es­
courgeon : Ire quai, en balles. 70 fr. : 
fourrage de luzerne : Ire quai, en vrac. 
500 fr. ; fourrage de trèfle : Ire quai, e n 
vrac. 450 fr. ; cossettes de chicorée. 188 
fr. l es 100 kll. ; pommes de terre. 46 fr. 
l es 100 kll. 

Vente k la cultnre. — Son de froment, 
90 fr. les 100 kll. : tourteaux de Un : pe­
t it format. 172 fr. ; grand format. 188 fr.; 
tourtelaux d'arachides : blanc, 146 fr. : 
tourteaux de rtcln ; 4 1/2. 73 fr. ; nitrate 
de soude synthét ique 16, 129.50 ; sulfate 
d'ammoniaque. 20.40. 125.50 : blé. prix 
de revient k la meunerie toutes taxe» 
caomprlses, 219 fr. 

A Saint -Quent in . 17. — Œufs. 1 fr. : 
beurre. 28 fr. ; poule. 19 fr. ; poulet. 
24 fr. ; lapin. 13 fr. . canard, 18 fr. : 
oie, 16 fr. ; pommes de terre, 0.70 ; poi­
reaux. 0.76 la petite botte 

A Valencicnnee. — La Bcurec. Cota of-
fieielle du 17 déoembre. — Sucre blanc 
No 3 décembre : 314.60 ; 3 Janvier. 316 fr.; 
farlnea : 305 fr. les 100 kilos ; seigles : 
126 fr. les 100 kilos ; escourgeons : 111 fr. 
les 100 kilos ; avoines : 95 fr. les 100 kll.; 
paille de blé : 25 fr. Au 16 décembre 11 y 
avait 24.440 sacs de sucre blanc aux entre­
pôts de Valenciennes. 

A Saint-Omar, 17. — Beurre. 24 k 26 fr. 
le kg: Œufs. 25 k 27 fr. les 26 ; Poules. 32 
k 40 fr. la couple : Poulets, 32 k 45 fr. la 
couple ; Canards. 30 k 35 fr. la couple ; 

Pigeons. 9 k 10 fr. la coupla ; Lapins, 18 
* 26 fr. la pièce. 

A Arraa, 17. — Beurre 13 k 14 fr. ; oeufs 
frais, le quart., 26 k 28 fr. : oeufs conaer-
véc 20 k 22 fr. ; poule, la pièce 13 k 26 fr. 
poulet, la couple 40 k 60 fr. ; lapin la p iè ­
ce 15 k 30 fr. ; pigeon la couple 10 k 12 fr.; 
canard, la place 16 k 23 fr. ; oie, la pièce 
36 k 40 fr. ; dinde. 60 k 70 fr. ; lapin de 
garenne, 12 k 13 fr. 

Marché aux betiaux. — On avait amené 
environ 400 vaches, génisses et taureaux. 
Marché faible et calme. Seul le gros 
accuse un peu de fermeté. On vend la 
flamande prête ou fraîche vèlèe de 3.800 k 
4.200 fr. et même quelquee-unea k un prix 
supérieur. La deuxième catégorie de 3 000 
& 3.600 fr.. et la troisième catégorie de 
2.400 k 3.000 fr. Les bêtes k ourrir sont 
peu demandées, ellea valent suivant âge 
et qualité de 3.26 k 6.26 le kilo vivant, 

cours de la bète grase est plus ferme, 
11 varie suivant Jeunesse et qualité de 
2 75 k 5.7S le kilo vivant 

Marché aux porcs : porcelets 120 k 200 
. : coureur 260 k 420 fr., s luvanl âge 

et qualité. 
Au Catean. 17. — Beurre. 14 fr. la II-
e : œufs . 1.10 pièce ; fromage blanc 

fraie u pays. 2.50 le k. ; pommes de terre 
0.76 le k. ; carottes et nsvet 0.60 la botte; 
poules de 18 k 30 Et. pièce ; poulets de 
26 k 40 fr. pièce : canards de 25 k 35 fr. 
pièce ; canards de Barbarie 30 k 40 fr. 
pièce : pigeons 13 k 14 Ir. la couple . 
lapins domestiques 13 k 30 fr. ; lapins de 
garenne 10 a 14 fr. pièce. 

A Calai». 17. — Beurre. 14.60 la livre ; 
oeufs. 30 fr les 26 ; poulette 60 k 60 fr. 
la couple ; poulets 46 k 68 fr. la couple ; 
poules 45 k 55 fr. la couple ; canards 
26 k 32 fr. la couple : pigeons 16 k 18 fr. 
la couple ; lapins 8 k 26 fr pièce . pom­
mes de terre 2.50 les 5 kilos ; poireaux 
1.10 la botte. 

Lille, 14. — Voici le cour» moyen des 
ventes en gros aux Halles Centrale» : 

Volaille» «t Gibier» : Lapin dépouille. 
13 a 13.50 le Kg ; Poule. 14 a l e rr. le kg ; 
Poulet, 18 a 21 fr. le kg ; Canard. M à 
15 fr. le kg : Faisan. 22 k 30 fr. le kg ; La­
pin de garenne. 9 k 12 fr. le kg. 

Beurra at Œuf» : Beurre des Flandres. 
27 k 29 fr. te kg ; Œufs de» Flandres, 100 
k 105 fr. le cent 

Fromage» : Pont Lévêque. 2.80 k S ET. 
pièce ; Maroilles, 8.50 k 9.50 p. : Cameni-
Dert de marque, 3.40 k 3.70 pièce, ordi­
naire, 2.20 k 2.95 pièce ; Brie, 10.50 h 
14 fr. le kg ; Qruvère, 11 k 17.60 le kg : 
Port Salut. 9.60 k 14 fr. La kg ; Hollande. 
12.50 k 21 fr. le kg ; Roquefort véritable. 
20 k 21 fr. le kg ; Bleu d'Auvergne. 10.50 
k 14 fr. le kg : Fermier des Flandres. 
13.60 le kg ; Gouda véritable. 15.50 k 
18.60 le kg ; Chester. 22.60 le kg. 

Fruit» et Primeurs : Citrons. 60 à 75 fr. 
le cent ; Oranges, 4 k 6 fr. le kg ; Dattes. 
6X0 k 8 fr. le kg ; Mandarine». 3 k 4.60 
le kg ; Clémentines. S k 7.60 le kg ; Mar­
rons. 1.25 k 3 fr. le kg ; Marrons d'Italie. 
4.50 k 5 fr. le kg ; Noix. 6 à 8 fr. le kg : 
Pommes. 1.25 k 3.75 le kg ; Pommes 
d'Amérique, 5 à 5.50 le kg ; Poires. 3.50 
k 8 fr. le kg ; Poires k cuire. 1.25 k 2.50 
le kg ; Bananes. 0.45 k 0 r" pièce. 

Légume» : Salade de blé (mâche) 1.50 
k 2.50 le kg ; Betteraves rouges cultes. 
2.50 k 3 fr. le kg ; Choux, de Bruxelles, 
1 k 1.25 le kg : Ail». 2.60 k 3 fr. le kg ; 
Bpinards, 1.75 k 2 fr. le kg ; Tomate». 
3 à S fr. le kg ; Potiron. 0.40 k 0 50 
le kg ; Oseille. 3 k 3.50 le kg : Pissen­
lits, 3.50 k 4 fr. le kg ; Barbe de Capu­
cin, 4 k 4 50 le kg ; Choux rouge». 8 k 
13 fr. la douz. ; Choux vert», 6 k 12 fr 
la douz. ; Choux fleura, 15 k 35 fr. dz ; 
Scarole». 2 60 k 5 fr. la dz ; Artichauts. 

10 k 33 fr. I l dz ; Persil. 2 k 3 fr. les 
12 b. ; cerfeuil , 2 k 2.50 les 12 b. : Pour­
pier. 3 k 4 fr. le» 12 b. ; Céleri rave. 0.25 
à 1 fr pièce ; 8alsifls (scorsonères). 3 k 
3 60 la botte ; Poireaux. 0 25 k 0.75 le f ; 
Cresson, 7 k 8 fr. les 12 b. : Carottes. 40 
k 60 fr. les 100 kgs ; Oignons. 110 k 130 fr. 
les 100 kgs ; Echalottes. 260 k 300 fr. les 
100 kgs ; Pommes de terre longues Jau­
nes. 40 k 43 fr. les 100 kgs rondes. 34 k 
36 fr. les 100 kgs ; Navets. 25 k 36 fr. 
les 100 kgs ; Chevrlers verts. 475 k 480 fr 
les 100 kgs ; Lingots. 450 k 460 fr. les 
100 kgs ; Petits pois décortiqués. 426 fr. 
les 100 kgs ; Petits pois cassés 380 k 
400 fr. les 100 kgi . 

Pas d'arrivage de poisson. 
Halles et Marché». — Prix de vente en 

cheville dea viande» énoncée» ci-dessous 
(déduction faite du 5e quartier) : 

Ire. 2e. 3e qualités, au kllog. octroi 
compris : Boeuf, 10.00 ; Vache. 1000 et 
6.50 ; Taureau. 8.50, 6 0 0 et 5.00 : Veau. 
15.00 et 6.50 ; Mouton. 13.60. 8.00 6 00 : 
Mouton hollandais. Ire, 16.50 ; Porc, 
14.25. 8.50. 6.00. 

Bœuf : cours extrême. 14 fr 
Différence en moins : Taureau. Ire. 

0.25 ; Veau, Ire, 0 fr. 75. 
Abattoirs. — Ire, 2e. 3e qualités, au 

kilo (0 fr. 41 d'octroi en sus) : Bœuf 
11.25 ; Oénlase. 12.50 ; Taureau. 9 50 et 
8.00 : Veau. 17.50 et 14.00 ; Mouton. 
16.50 et 12.75 ; Porc, 14.50. 

Différence en plus : Taureau. Ire et 
2e, 0 fr. 25 ; Veau. Ire et 2e. 0 fr 60. — 
Différence en moins: Mouton. Ire, 0 fr. 26. 

Le reste sans changement. 
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Avoine blanche e t / o u Jaunes. 47 kilos 
poids naturel, magasin Lille. Lee 100 kll. 
nets comptant sans escompte. 

Première et dernière cotes. — Décem­
bre. 98.00 N ; Janvier. 98.00 N : février. 
97.60 N : 3 de janvier. 97.50 N : 3 de fé­
vrier. 97.00 N. 

Clôture. — Décembre. 98.00 ; Janvier, 
98.00 , février, 97.50 ; 3 de Janvier 97.60; 
3 de février, 97.00. 

Mal» Plata. Mal» Maroc, Nitrate de «on­
de. — Incoté sur toutes époques. 

Mal» Jaune» e t / o u roux Indochine, m a ­
gasin Dunkerque. acquitté . Les 100 kilos 
bruts logés comptant sans escompte. 

Première e t dernière c o t e s — Incotées. 
Clôture. — Décembre, 119.00 : Janvier, 

117.00 ; Jknvler-févrler. 116.00 ; 4 pre­
miers. 115.00 ; 4 de mars. 115.00. 

Orge Algérie-Tunisie magasin Dunker­
que. Les 100 kilos n e t s comptant sans 
escompte. 

Première et dernière cotes. — Incotées. 
Clôture. — Décembre. 103.00 ; Janvier. 

104.00 ; Janvier-février. 105.00 • 4 pre­
miers. 105.00. 

Huile de Un déprat usine ou magasin. 

ooi porté Ta noovci ipparell 
Oracd M O I â C C D «s &rso« SpCeiaMjiciee 

. BLASER rum *+.u »*»«22i. 
go «dopiaoi cas aoeveees appareUa. Ssc» 

ssstccir» 

eeriLtuutceuiaiiriiiu d» hernie- dtM«eo««a. 
Sw».er»antrrurd»M.sjfcA»SBquHa»r«er» 
«rstMiaamt i essai «a sa» sppsrelleéeSS * • • 

Tourcoing, 18 d é c . Buffet de «a Oare 
Armentierea, 19 dèc Uot c o i m e d mjmotic 
Valenciennes, 20 d c o . HOt de Flandre 
Maubeuge, 21 déc . HOtel de la Poste 
Ocuai, 22 d é c . HOt Urand Ucri Commerce 
Aveene», 28 déc . HOtel de la Oare 
Cambrai. 24 déc . Bot. du Mouton « U n e . 
Roubaix, 25 d é c . Café dea Arcades. 08 rue 

du Maréchal Foch. 
Harabrouck. 26 uec HOtel d u Nord. 
La Cataau, 27 aéc . Hostellerie du Marché 
Marvilla, 28 d é c . Hôtel Séraphin 
Denain. 29 déc . Hôtel du Commerce 
Dunkerque, samedi 31 dac . HOt d u Com­

merce 25 rue L. Oambotta. 
1 II I C t o v " l e s Jours de 9 h. k midi et 
LILLE, de 15 k 19 h. Cab. régional ( 1 « e t ) . 
82, rue Paldherbe (Dlm sur rendes-vous) . 

C H U T E S M A T R I C E S 
et tout organes,Varices, Orthopédie 
CLASER, 44, «oui Sébastonol PARIS 

«370 

Les 100 kilos ne t s fte prêtés comptant 
sans escompte. 

Première cote. — Décembre. 395.00 A. 
407.50 V ; Janvier. 405.00 V : Janvier-fé­
vrier. 405.00 V ; 4 premiers 407.60 V ; 
4 de mal. 407.50 V. 

Dernière cote. — Décembre. 305.00 A. 
•405.0O fr' janvier. 400.00 A 405.00 V ; 
Janvier-février. 400.00 A. 407.60 V : 4 pre­
miers, 400 OO A. 405.00 V : 4 de mal. 
400.00 A. 407.50 V. 

Clôture. — Décembre. 400.00 : Janvier. 
40250 . Janvier-février. 403.76 ; 4 pre­
miers. 402.50 ; 4 de mal. 403.76. 

Tourteauv de lin départ usine ou ma­
gasin. En vrac comptant sans escompte. 

Première cote. — Décembre. 160 00 A. 
16200 V ; Janvier 157.00 A : Janvier-fé­
vrier. 157.00 A ; 4 premiers. 157.60 V. 

Dernière cote. — Décembre. 161.00 F : 
Janvier. 157.00 A ; Janvier-février. 157.00 
A : 4 premiers. 157.00 A. 167.60 V. 

Clôture. — Décemrbe. 161.00 ; Janvier. 
157.50 ; Janvier-février, 167.50 ; 4 pre­
miers, 157.25. 

M A R C H É D E S C A F É S 
LE HAVRE, 17 — Cote I n i q u e . — Dé­

cembre. 227.50 : Janvier. 226.75 : février, 
225.75 : mars. 224 ; avril. 224.75 ; mai. 
222.75 ; Juin. 223.25 ; Juillet. 223 ; août, 
225 ; septembre .223.75 : octobre et no­
vembre, incoté. 

Tendance calme. Ventes : 4.250 dont 
1.000 au Call 

M A R C H É S D E S C O T O N S 
III SAMEDI 17 DECEMBRE 

LE HAVRE. — Cote unique. — Décem­
bre 401.50 ; Janvier 401.50; février 404.60. 
mars 407.50 ; avril 410 ; mal 414 ; Juin 
415 ; Juillet 416.50 ; août 417.50 ; sep­
tembre 418 : octobre 41750 ; novembre 
417.50. — Baisse 2.50 k 3.50. 

1.IVKHPOOI Baisse « k S pence 
*«e» 

POUR SAUVER LES FEMMES 
ET LES ENFANTS CHINOIS 

APPEL A TOUS LES FRANÇAIS 
ET A TOUTES LES FRANÇAISES 
L'Association française «Les Amis du 

Peuple Chinois » nous communique : 
« Dans les moments graves que tra­

verse le monde, notre pensée se reporte 
vers les pays qui sont victimes de l'agres­
sion et qui sont aux avant-postes de la 
défense de la paix. 

» Notre pensée se reporte vers la 
Chine, qui. depuis plus d'un an. défend 
bravement son territoire contre l'en­
vahisseur étranger. 

» Le gouvernement chinois et le peu­
ple chinois au prix de leur vie. sauve­
gardent un patrimoine qui est celui de 
l'humanité tout entière, des principes 
qui sont à la base de la civilisation mo­
derne. 

» La Chine a droit k notre solidarité, 
et c'est notre devoir de la lui témoigner. 

J> L'aide la plus efficace que chacun 
de vous puisse apporter au peuple chi­
nois, c'est le boycott de l'agresseur Japo­
nais. 

» Rien du Japon. Rien pour le Japon 
» Ce mot d'odre est celui de tous les 

amis de la paix. Il doit être présent à 
notre esprit, car nous voyons tous les 
Jours de plus nombreuses marchandises 
offertes dans les magasins. 

» N'associez pas à votre désir de faire 
plaisir à ceux qui vous sont chers un 
geste qui risque de coûter la vie à des 
Innocents. 

» Nous vous adressons un pressant 
appel en faveur du boycott. 

» Gardez-vous d'acheter des produits 
Japonais tels que tissus, articles d'habil­
lement, d'ameublement, vaisselle, bimbe­
loterie, produits alimentaires, la plupart 
de ces produits portant la marque : 
« Japan. Made in Japan >. 

» Pour sauver les femmes et les en­
fants chinois ; 

» Pour aider la Chine à se libérer et 
à reprendre sa vie pacifique ; 

» Pour arrêter la contagion de la vio­
lence dont nous serions à coup sûr les 
premières victimes ; 

» Hommes et femmes de coeur, boycot­
tez les marchandises Japonaises. — L'As­
sociation Française < Les Amis du Peu­
ple Chinois *. 
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c Jacques Préménll. tu guériras... tu 
guériras malgré toi. 

Il ajoutait encore, toujours à part : 
— Os sera très beau es que Je vais 

tenter de faire-la. 
« Un peu bèbète assurément parce 

qu'un tel dévouement dépasse peut-être 
las bornes.. 

« Enfin Je montrerai que Je ne suis 
pas l'égoïste qu'on veut bien dire. 

c Je montrerai que lorsque le baron 
Sans-souci aime bien quelqu'un. H sait. 
par n'importe quel moyen, le prouver. 

s Oui, Je le leur prouverai avant peu. 
k tous deux. 

— Bsl Wen. tu rastsa silencieux à pré­
sent, tu m'en veux n'est-ce pas ? objecta 
tout S coup le lieutenant en remar­
quant le mutisme de son ami. 

— Non... non... protestait aussitôt Phi­
lippe. 

— Excuse-moi de mes paroles un peu 
vives. Tu sais combien, dans les heures 
de déception, oo est peu aimable et 
peu patient. 

— Oui. et j'ai abordé un sujet qui 
t'est désagréable... N'en parlons plus. 

— Je t'en serai reconnaissant. 
— Bon... bon., entendu. 
Puis, après une nouvelle pause : 
— Combien de temps restes-tu à Pa­

ris ? 
Jacques fit un geste évaaif : 
— Jo l'ignore... 
— Ton congé T 
— Est de six mois... avec faculté ou 

de rester en France ou de retourner au 
Toskin, si je le désira. 

c Durant ce congé. J'ai l'Intention de 
voyager à l'étranger. 

— Ça, c'est une bonne idée, mais 
seulement après avoir passé quelques 
Jours parmi nous. 

— Oh I peu de temps... 
— Une huitaine au moins... allons... 

et si tu me le permets, je te tiendrai 
compagnie pendant ton séjour à Paris. 

« J'ai toujours eu, Je te le répète, 
beaucoup de sympathie pour toi et les 
confidences que tu viens de faire avi­
vent encore cette sympathie. 

a Elles me donnent le droit de for­
muler cette proposition et d'espérer que 
tu ne la refuseras pas. 

Le lieutenant regarda Belleuze. 
Et, touché par la sincérité visible de 

son accent : 
— Eh bien, soit. J'accepte... mais c'est 

un triste compagnon que tu muxas-lA. 
je t'en préviens. 

— Un compagnon, mon cher Jacques, 
que Je dériderai pourtant et malgré lui 

— Ça, j'en doute. 
— Tu verras... tu verras... 
Et Philippe Belleuze, une fois encore, 

souriait à son mystérieux projet. 

M A U D ESBLV 

L'hôtel habité par le baron, au Para 
des Princes, était une pure merveille. 
Entouré d'une propriété superbe où foi­
sonnaient des arbres séculaires, U avait, 
avec ses larges tourelles Louis XVI, se» 
balcons de pierre ajourés, ses pilastres 

sculptés, ses petites fenêtres à ogives, 
une somptuosité très ancienne qui Ju­
rait un peu avec le modem-style de 
l'ameublement. 

Un immense hall, tout à fait art nou­
veau que décoraient, avec des tapisse­
ries luxueuses, des fouillis de fleurs et 
de plantes étrangères, orchidées mala­
dives, pavots gigantesques et fougères 
géantes, occupait une partie du rez-de-
chaussée. 

Le cortège de flatteurs et de parasites 
qui entourait Philippe Belleuze se char­
geait de fournir à celui-ci les moyens 
de dépenser son argent. 

Chex lui il ' y avait continuellement 
table ouverte. 

La bonté naturelle de Belleuze dégé­
nérait trop souvent en faiblesse. On 
le savait et on en abusait. 

Certaines fêtes orgiaques célébrées 
dans cet hôtel avec un luxe Inouï, parmi 
le cadre merveilleux des arbres cente­
naires restaient légendaires. 

Ah oui, le baron Sans-Souci s'amu­
sait ! 

Ou du moins, 11 s'était amusé... car 
depuis quelque temps on remarquait 
qull avait quelque peu changé de carac­
tère. 

Il montrait moins d'entrain, moins de 
gaieté. 

Et ses amis s'en étonnaient, s'en inquié­
taient... 

...An I non pas par sympathie, mais 
bien plutôt par égoisme. 

Belleuie leur était nécessaire, leur 
était précieux... 

S'il venait à lui arriver quelque chose, 
ils en seraient, eux. directement atteints. 

Us s'inquiétaient donc : 
— Tu es souffrant ? 
— Souffrant, mol, pas du tout. 
Le gros garçon secouait la tête en 

riant. Mais pour qu'il l'eût attentivement 
observé, ce n'était plus le rir* vif, franc, 
sonores des mois précédents. 

— Je le souhaiterais, mais il n'en est 
rien, hélas ! Vous savez que si le génie 
Industriel de mon brave homme de père 
m'a amassé de très nombreux millions. 
sa sagesse les lui a fait placer en valeurs 
de tout repos... De ce côté-la. Je peux 
donc dormir tout à fait tranquille. 

— Paut.il chercher la femme ? 
Le rire devenait plus nerveux : 
— Je crois que c'est bien inutile. 
— Quelqu'une ne te tiendrait pas, par 

hasard, la dragée haute ? 
— Allons donc ! ripostait un autre un 

peu fielleusement. devant les millions 
toutes les dragées ne fondent-elles pas ! 

— Et puis, répliquait Belleuze. toujours 
en riant, vous oubliez donc ma devise. 

— Oui. la fameuse : On n'aime pas 
une femme, on.les aime toutes ! 

— Mais ripostait encore celui qui 
s'inquiétait, chaque règle comporte des 
exceptions. Un papillon, durant des 
heures volera Impunément autour des 
lampes et tout à coup à l'une d'elles, 
brusquement, 11 se brûlera les ailes. 

— Limage est délicieuse... 
— Est-elle Juste 7 
— Non, non, protestait de nouveau 

Belleuze en riant toujours. 

D'autres suppositions encore étalent 
faites auxquelles il opposait le même 
formel démenti. 

Et de guerre lasse, on cessait de le 
questionner. 

Lorsque Jacques et Philippe, vers sept 
heures, s'étaient quittés devant l'hôtel 
Terminus où l'officier descendait. Us 
s'étaient promis de se revoir le lende­
main. 

Belleuze avait alors donné l'ordre de 
le conduire au Parc des Princes. 

Une demi-heure plus tard, U arrivait 
S destination. 

A l'hôtel, à côté du personnel nom­
breux, vivait un vieux valet de chambre, 
excellent homme un peu bourru, qui. 
ayant été au service du père de Philippe, 
avait connu celui-ci tout enfant. 

I« millionnaire accordait au vieillard 
une très grande confiance que cet 
homme Justifiait d'ailleurs en tous 
points. 

Vincent était le confident autant que 
1* domestique. 

D'une honnêteté, d'une intégrité abso­
lue, U ne cessait de se révolter contre 
ce qui se passait à l'hôtel. 

Souvent même, en présence de Phi­
lippe, il moralisait, reprochant à celui-
ci de se faire exploiter et voler Indigne­
ment par tous ces gens qui rivaient à 
ses dépens et se disaient ses amis uni­
quement parce qu'ils y trouvaient leur 
Intérêt. 

Et la philosophie souriante du pauvre 
millionnaire ne parvenait pas toujours 

à désarmer le courroux du rigoriste 
vieillard. 

Ce fut cet homme qui accourut à la 
grille au coup de sonnette du maître. 
Il manifesta tout de suite avec un éton-
nement profond, une joie visible. 

— Ah ! enfin, c'est donc monsieur ? 
— Je le suppose. Vincent. 
— Nous attendions monsieur, hier soir, 

comme monsieur nous l'avait télégrsv 
phié dans la Journée. 

— Mais tu sais bien, mon vieux Vin­
cent, que les hommes proposent et que 
les autos disposent 

— La machine de monsieur a encore 
fait des siennes ? 

— Comme tu le dis... Près de Dijon, 
hier soir, elle nous a Jetés, mon chauf­
feur et moi. dans un champ de pommes 
de terre fraîchement binées, heureuse­
ment. 

— Ah ! ces mécaniques... mon Dieu... 
ces mécaniques ! Je le dis bien à mon­
sieur, pourtant ! Un Jour, il lui arrivera 
quelque chose de sérieux. 

— Bast... Vincent... 11 n'arrive que os 
qui doit arriver. 

Tout en causant, le maître et le domes­
tique avaient gagné le perron de lliôteL 

— Rien de nouveau depuis mon dé­
part ? questionna Philippe. 

Le vieillard répondit : 
— Peu de chose... Avant-hier. M. Oon-

tal-Liraud. M Serviéen et le petit Valboa 
ont téléphoné qu'Us viendraient déjeu­
ner. 
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